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Le PE a dinbattu de la situation en Giorgie aprus la ritunion extraordinaire du Conseil europiien
d&#39;aujourd&#39;hui. De nombreux diiputits ont rappelin le principe de I&#39;intigritn territoriale de
la Giiorgie, qualifiant la riraction russe de disproportionniie. Ils souhaitent un renforcement de la
politique de voisinage de I&#39;UE et la mise au point d&#39;une vraie politique europrienne de
I&#39;nergie, afin de ritduire la ditpendance a I&#39;ligard de la Russie.

Les conclusions - ICI!

La plupart des dinputins ont condamnii la reconnaissance de 1&#39;0ssiitie du Sud et de 1&#39;Abkhazie
par la Russie, alors que d&#39;autres se sont interrogiis sur le bien fondin de I&#39;action initiale de la
Gnorgie. Ils voteront sur une rirsolution mercredi.

Prirsidence du Conseil

Bernard Kouchner, Ministre des Affaires ntrangures fransais, a remerciin, au nom du Conseil, le
Parlement de s&#39;ktre montrin trus actif ces derniers mois dans le dossier giorgien. Il est revenu sur
les conditions qui ont amenii la pritsidence fransaise a niigocier trus vite un cessez-le-feu immiidiat et
effectif. Il a reconnu que le retrait des troupes russes n&#39;tait pas encore complet.

Commentant les ritsultats du sommet extraordinaire qui vient de se terminer, il s&+#39;est fiiliciti du fait
que, contrairement a ce qui s&#39;ntait passit en 2003, lors d&#39;un Conseil europiien consacrit a la
situation en Irak, "malgri les difficultits institutionnelles, I&#39;unitin de Union europienne a it
prisservine entre ceux qui voulaient absolument des sanctions et ceux qui ntaient contre". Les conclusions
auxquelles sont arrivits les 27 - qui rizaffirment les six points de I&#39;accord du 12 aobit - "sont fermes
sans pour autant fermer la porte aux nigociations". Le texte diinonce a la fois 1&#39;offensive
ginorgienne "qui n&+#39;ntait pas sans risques" et le caracture disproportionnin de la riraction
russe."Seule 1&#39;Union europinenne pouvait prendre des initiatives, ktre riractive", a ajouti le
Ministre.

Bernard Kouchner a ensuite commentin certains extraits des conclusions du Conseil :

* les Etats membres de I&#39;Union europienne contribueront de maniure significative au
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renforcement de la mission d&+#39;observation de 1&#39;0SCE en Ossittie du Sud, par 1&#39;envoi
d&#39;0bservateurs et par des contributions matiirielles et financinres substantielles;
* le prochain rendez-vous, le 8 septembre a Moscou, permettra de constater le retrait des troupes
russes (autour de Poti et des check-points), "nous pourrons juger la de la bonne volontii de la Russie";
* le Conseil europiien a dicidi la nomination d&rsquo;un repritsentant spicial de I&rsquo;Union
europenne pour la crise en Giorgie

* les chefs d&#39;Etat demandent au Conseil, avec la Commission, d&rsquo;examiner la situation et
les diffiirentes dimensions de la relation UE-Russie; "cette iivaluation devra ktre engagie dus
maintenant et poursuivie dans la perspective du prochain sommet pritvu le 14 novembre a Nice";

* tant que le retrait des troupes, sur leurs positions antiirieures au 7 aobit n&+#39;aura pas ntn
rinalisi, "les rirunions en vue de la nigociation de 1&#39;accord de partenariat seront reportiies".

Commission europnenne

Benita Ferrero-Waldner a salun "I&#39;engagement politique du Parlement europien a 1&#39;ngard de
la Ginorgie, ainsi que les efforts de la Pritsidence fransaise". "L&#39;UE doit et devait rinagir
collectivement et diifinir ensemble les diicisions a prendre. L&#39;UE a prouvin sa capaciti a agir
ensemble, son unitii pour la diffense de ses valeurs, une UE efficace", a-t-elle diiclari.

Elle a fait ntat des sommes ditja engagies par I&#39;UE au titre de |&#39;aide d&#39;urgence (6
millions d&+#39;euros par la Commission, 9 par les Etats membres), et a annoncin que la reconstruction
devrait cobiter autour de 15 millions d&#39;euros, et I&#39;aide aux populations dinplacites autour de
110 millions d&#39;euros. Elle souhaite une "allocation budgitaire supplimentaire" et une "confitrence
internationale de donateurs pour redonner confiance aux investisseurs".

La Commissaire a estimi "essentiel d&#39;encourager les engagements de la Giiorgie en faveur de la
dimocratie, de I&#39;Etat de droit et des libertits fondamentales", et a souhaitit un renforcement de la
politique de voisinage "pour stabiliser la Giiorgie".

De plus, elle a dinclarin: "il faut maintenir le dialogue avec la Russie, cela ntait et cela reste vital. Mais
nos relations ne peuvent pas rester telles quelles. Il faut envoyer un signal clair a la Russie". Elle propose
donc le maintien des projets en cours, d&#39;un cdti, et le gel de "toute nouvelle initiative visant a
renforcer les liens de 1&#39;UE avec la Russie", de I&#39;autre. A plus long terme, elle souhaite que
[&+#39;UE s&#39;affirme comme ayant un "intirkt lirgitime dans la rirgion"” et qu&#39;elle dinveloppe
une politique nnergitique" commune, [&#39;Mnergie ntant "au c&oelig;ur de nos relations avec la
Russie".

Groupes politiques

"La Russie a les mkmes droits et devoirs que le reste de la Communauti internationale", a soulignit
Joseph Daul (FR), au nom du PPE-DE. L&+#39;UE, selon lui, doit se montrer "active" dans la rirsolution de
la crise et ne peut se contenter de condamner verbalement I&#39;attitude de la Russie qui a bafoul les
principes fondamentaux du droit international. L&+#39;Europe doit "user de tout son poids politique et
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nconomique" pour faire pression sur la Russie "en vue d&#39;un retrait immidiat et total du territoire
gnorgien". Les ningociations sur un accord de partenariat doivent ktre revues. Cette crise a montri la
faiblesse de 1&#39;UE" en mativre d&+#39;approvisionnement rinergittique", a ngalement estimi le
prisident du PPE-DE. Une politique de ditffense europrienne devrait rigalement constituer une prioriti,
comme le faciliterait le traitii de Lisbonne. Il a conclu en insistant sur la vocation europitenne de la
Griorgie et a plaidit pour 1&#39;entriie a terme de ce pays ainsi que de I&#39;Ukraine dans
[&#39;0TAN.

Au nom du groupe PSE, Hannes Swoboda (PSE, AT) a diclarin que "rien ne justifie |1&#39;intervention
russe", pas mkme le nationalisme giorgien. Rejetant le parallule entre Kosovo et Ossiitie du Sud, il a
ajoutin que "la Russie a toujours exploitin les conflits minoritaires existants" et qu&#39;elle n&#39;avait
pas fait, concernant I&#39;0ssittie, les efforts de discussion multilatitrale que I&#39;UE a faits
concernant le Kosovo. Il a appeli 1&#39;UE a renforcer sa politique de voisinage et a estimii que,
d&+#39;un point de vue nconomique, "la Russie a tout a gagner d&#39;une coopiration stable et solide".

Selon Graham Watson (UK), qui s&#39;exprimait au nom du groupe ADLE, le conflit du Caucase
implique une responsabilitin des deux parties, ce qui ne se reflute pas dans le texte
d&#39;aujourd&#39;hui. Il a reconnu qu&#39;il existe des divergences de vues entre Ntats membres
sur la marche a suivre, mais a estimii que "le plan en six points niigocin avec la Russie doit maintenant
ktre pleinement mis en &oelig;uvre", ce qui implique de diiployer rapidement 1&#39;aide humanitaire et
de renforcer la force de maintien de la paix. Le pritsident du groupe ADLE a appelin I&#39;UE a
convoquer une confilrence de paix "transcaucasienne". Enfin, il a fait valoir que "la Russie doit faire face
aux consiquences de ses actes, mkme si cela ne remet pas en cause la diicision de tenir les Jeux
olympiques d&#39;hiver 2014 a Sotchi".

S&#39;exprimant pour le groupe UEN, Konrad Szymanski (UEN, PO) a estimi que, dans la mesure ouy
"la Russie ne rialise pas 3 des 6 points de I&+#39;accord signin" le 12 aobit, elle ne doit plus ktre
considirine "comme un partenaire de 1&#39;Europe". Il appelle 1&#39;UE a "faire sentir sa
dintermination", et a revoir sa politique rinergitique afin de diminuer sa diipendance a I&#39;ngard de la
Russie, dnpendance qui rirduit, selon lui, les marges de man&oelig;uvre de [&#39;Europe. Il propose
ainsi d&#39;abandonner "les projets de gazoducs la reliant a la Russie".

Daniel Cohn-Bendit (Verts/ALE, DE) a estimii que la dicision du Conseil europien ntait "de 1&#39;ordre
du possible" en insistant toutefois sur la nicessitin de poser certaines questions fondamentales : "quelle
position avoir face a la coopiration avec la Russie?" et "comment contrdler les actions du prirsident
giorgien qui a diicidn de bombarder une ville?" Et de suggiirer : "Proposons a la Gitorgie et a
I&#39;Ukraine un partenariat priviliigin comme antichambre a 1&#39;adhiision, une fois I&#39;UE
riiformine, stratingie qui permettra de mettre sur la table les valeurs europiennes". Le copriisident des
Verts/ALE a qualifin par contre I&#39;intiigration de la Giiorgie et de I&#39;Ukraine dans |&#39;0TAN
prdnine par le prissident du PPE "de chose la plus idiote a faire".

Au nom du groupe GUE/NGL, Francis Wurtz (FR) a diiclarit qu&#39;"exprimer une position pro-russe ou
pro-gnorgienne est une impasse". Affirmant que "dans cette riigion ow le terreau est dangereusement
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fertile aux nationalismes, I&#39;irresponsabilitii politique se paye cash", il a critiquii 1&#39;attitude du
Pritsident giorgien, la qualifiant de "dangereuse pour la Giiorgie, pour le Caucase et pour
I&#39;Europe". Il a aussi ditnoncit la riraction russe et a estimin que ce pays "a tout a perdre d&#39;un
retour a une piiriode d&#39;isolement politique en Europe". Il s&#39;est enfin montrin critique a
I&#39;ngard de la politique "a courte vue" des Etats-Unis.

Bernard Wojciechowski (IND/DEM, PO) a rappeli "qu&#39;il vient d&#39;un pays (Pologne), qui a subi
la guerre et est en faveur de la paix partout dans le monde". Selon lui, les Ntats d&#39;Europe orientale
y compris les Mtats baltes, ont voulu "faire payer la Russie" pour ses actes. "L&#39;UE a besoin de la
Grnorgie, mais encore plus de la Russie, troisinme partenaire commercial”, a-t-il ajoutii. Aussi ne doit-elle
pas prendre parti dans ce conflit et avoir une politique inditipendante des MNtats-Unis". Enfin, le Parlement
europmen n&#39;ntant pas co-lingislateur pour les Affaires ntrangwures, il a soulevii la question de savoir
quel ntait son poids riel.

Pour le groupe des Non Inscrits, Sylwester Chruszcz (NI, PO) a estimin que les Occidentaux avaient
"ouvert la boote de Pandore en reconnaissant |&#39;indinpendance du Kosovo". Il a en outre critiquin une
unit internationale "de faszade" concernant le conflit en Giorgie et a appeln a la fin de
"I&#39;hypocrisie".

Pritssidence du Conseil
Ripondant a chacun des intervenants, M. Kouchner a notamment priicisi les points suivants:

* sur la politique de diifense europiienne, il a diiclarin que la PFUE souhaite sa mise en &oelig;uvre
mais ne pense en aucun cas que ce conflit mirite une riiponse militaire, "cela aurait nti pire que tout";

* sur les risques de dinstabilisation de la rirgion, il a riipondu que I&#39;UE doit rester "attentive a ce
qui se passe en Crimune" et doit renforcer sa politique de voisinage avec I&#39;Ukraine;

* sur les relations UE-Russie, il a affirmni: "il faut considiirer que la Russie s&#39;est estimite
maltraitire depuis 20 ans. On n&+#39;a pas su trouver le langage pour parler avec la Russie". Il a ajouti:
"les boucliers anti-missiles amiiricains en Pologne et en Riipublique Tchuque, ce n&#39;est pas non plus
une trus bonne fazon de dialoguer, mkme s&#39;ils ne sont pas tournis vers la Russie";

* sur 1&#39;attitude de la Grorgie dans le conflit, il a regrettin que les Occidentaux aient pendant
longtemps "encouragh la Ginorgie a se montrer vindicative". "On ne bombarde pas une ville pendant la
nuit. Comment pouvait-on s&#39;attendre a une riraction diffiirente de la Russie?";

* sur la question des nationalismes, il a citih Fran3ois Mitterrand: "Un peu de nationalisme, c&+#39;est
de la culture et cela constitue une nation. Trop de nationalisme, c&#39;est la guerre";

* sur le parallule fait entre Ossiitie et Kosovo, il a estimin qu&#39;il s&#39;agissait d&#39;une
"facilitii intellectuelle" dans la mesure ow les deux situations sont trus diffiirentes.
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